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AlpTransit: Oui au chemin de fer

Le 27 septembre 1992, le resultat etait clair: 63,6 pour cent du peuple
suisse a dit oui ä AlpTransit, epine dorsale du trafic national et international,

nee de la politique des transports de la Confederation. Grace ä
AlpTransit, la Suisse se connectera au reseau ä hautesperformances des
chemins de fer europeens et incitera, par une offre competitive, a
transferer le trafic des marchandises de la route au rail. AlpTransit
contribuera aussi ä rapprocher les diverses parties de notre pays.

aux transversales alpines

Pour les CFF, l'annee s'est deroulee
sous le signe de la planification. Au
cceur des activites: la comparaison
detaillee des variantes de trace entre
Arth-Goldau et Lugano, en vue
d'etablir une nouvelle ligne com-
prenant un tunnel de base sous le
massif du St-Gothard et un raccor-
dement avec la Suisse Orientale. Les
CFF assument la responsabilite du

respect des coüts, des delais et de la
qualite, ceci aussi bien pour la
planification que pour la realisation. La
nouvelle ligne devrait etre mise en
service en 2008.

Le trace ä la loupe

Le referendum lance
contre l'arrete federal
avait momentanement
mis en veilleuse les tra-
vaux de planification, ce
qui n'a pas empeche les
CFF de fixer un trace
pour l'avant-projet au
printemps 1993, soit
dans les delais prevus.
Reposant sur une analyse
fouillee des diverses
possibility, le trace retenu
est justifie. L'avant-projet

sera presente d'ici ä la
fin de 1993, assorti le cas
echeant de variantes

pour les trongons
critiques. La procedure de

consultation se deroulera l'annee
suivante et le Conseil federal pourra
vraisemblablement prendre sa decision

ä fin 1994.

Les Cantons et les Communes ont
ete consultes des le debut de la

planification. Ainsi, de bonnes solutions

ont pu etre trouvees au
moment opportun. Cela permettra
d'eviter les oppositions locales et,
partant, des frais supplementaires et
des retards dans la construction.

Contraintes techniques

La piece maitresse de la nouvelle
ligne est constitute par le tunnel de
base qui reliera Amsteg ou Erstfeld
et Bodio. La construction de cet

ouvrage devra affronter une combi-
naison de facteurs complexes qui,
d'ordinaire, se presentent isole-
ment. En effet, les problemes de

geologie s'ajouteront ä ceux que
constitue l'enorme masse de roches
culminant ä 2300 metres au-dessus
du tunnel, qui produira une pression
et une temperature elevees. Ces
conditions particulieres ont ete de-
terminantes lorsque, en 1992, il
s'est agi de rechercher la meilleure
solution. En revanche, la longueur
du tunnel, qui atteindra 57
kilometres, ne constitue pas une nou-
veaute. Des ouvrages de cette

envergure ont dejä ete perces ou
sont projetes, ä savoir le tunnel de

Seikan, l'Eurotunnel ainsi que les
futurs tunnels de base du Brenneret
du Mont-Cenis.

Premier grand chantier:
1993

En 1993 s'ouvrira le premier grand
chantier d'AlpTransit. II s'agira
d'une galerie de sondage qui partira
de Polmengo pour s'enfoncer dans
la region geologiquement delicate
qui se trouve sous le Lukmanier. La
mise au concours des travaux a sus-
cite un vif interet.

Les bases permettant de prendre une
decision quant au genre de tunnel ä

construire ont ete elabores en 1992,
egalement dans les delais prevus.
Le choix porte sur un tunnel ä

double voie ou diverses variantes de
tunnels ä une voie. Malgre sa

longueur, le tunnel pourra etre creuse
relativement rapidement, grace ä

une subdivision en quatre trongons
sur lesquels les travaux se deroule-
ront simultanement. Un des trois
acces intermediates sera constitue
d'un puits de 800 metres ä Sedrun
dans l'Oberland grison.

Organisation efficace

Aux CFF, la direction du projet
AlpTransit est autonome sur le plan de

l'organisation et des finances. Les
autres services specialises de

l'entreprise collaborent toutefois
etroitement pour faire profiter le

projet de leur savoir-faire. Ainsi, la
nouvelle ligne pourra etre integree
sans probleme dans le reseau exis-
tant. Par ailleurs, il est fait appel ä de
nombreux specialistes de l'exte-
rieur.

L'enjeu est de taille: II s'agit de

trouver des solutions optimales aussi

bien du point de vue economique
que technique, qui tiennent compte
de revolution du chemin de fer jus-
que dans un lointain avenir. En effet,
AlpTransit se construit pour plu-
sieurs generations. Des centaines
d'ingenieurs et des milliers d'ou-
vriers realiseront la nouvelle ligne
du St-Gothard.
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